
LE MOT DU DOYEN…  

 

16 juin – Dimanche de la Sainte Trinité 

 

 « L’intelligence de la Lituƌgie »1 duƌant les 90 jouƌs Ƌui viennent de s’écouleƌ 

pour entrer dans la Solennité de la Sainte Tƌinité… 

 
Le tĠŵoigŶage le plus aŶĐieŶ ĐoŶŶu à Đe jouƌ à pƌopos d’uŶe ĐĠlĠďƌatioŶ de la SaiŶte TƌiŶitĠ ƌeŵoŶte au 
VIIème siècle : il s’agit de la pƌĠfaĐe Qui cum unigentio Filio tuo Ƌue l’oŶ tƌouve daŶs le Sacramentaire gélasien 
« pour le dimanche octave de la Pentecôte » (qui suit le dimanche de la Pentecôte).  
Vers 800, on voit apparaître sous la plume du théologien Alcuin (vers 735-804), ami de Charlemagne, une 
Missa de sancta Trinitate. Ce formulaire rencontrera un grand succès et entrera dans les sacramentaires 
offiĐiels de l’Eglise. 
Malgré ce succès, le pape Alexandre II ;+ϭϬϳϯͿ Ŷ’estiŵe pas Đette fġte ŶĠĐessaiƌe Đar « Đe Ŷ’est pas l’usage 
à Roŵe de ĐoŶsaĐƌeƌ uŶ jouƌ paƌtiĐulieƌ à hoŶoƌeƌ la Tƌğs SaiŶte TƌiŶitĠ, puisƋu’à pƌopƌeŵeŶt paƌleƌ, elle est 
honorée tous les jours dans la psalmodie par le Gloria Patri », position qui sera reprise par Alexandre III 
;+ϭϭϴϭͿ. Ces ƌĠseƌves Ŷ’auƌoŶt pas ƌaisoŶ de la fġte et Đelle-ci se met petit à petit en place, notamment dans 
les abbayes et monastères : CluŶǇ la ĐĠlğďƌe eŶ ϭϬϯϬ, Citeauǆ eŶ ϭϮϳϭ…  
En 1334, le pape Jean XXII la fixe au dimanche après la Pentecôte et la ƌeŶd oďligatoiƌe pouƌ toute l’Eglise 
d’OĐĐideŶt2. 
Au-delà de ce bref parcours historique, regaƌdez aveĐ Ƌuelle iŶtelligeŶĐe la lituƌgie de l’Eglise est ĐoŶstƌuite…  

Le Mercredi des Cendres célèbre plus particulièrement la personne du PÈRE : 
« Revenez à moi de tout votƌe Đœuƌ », disait-il… Tout ĐoŵŵeŶĐe toujouƌs aveĐ 
le PÈRE… Lors de la Semaine Sainte, nous avons célébré bien sûr 
particulièrement la Pâque du FILS, sa mort et sa ƌĠsuƌƌeĐtioŶ… le FILS Ƌui vieŶt 
révéler et réaliser le projet de bonheur du PÈRE pour le monde et pour chaque 
ġtƌe huŵaiŶ… La Pentecôte nous a invités à regarder particulièrement la 
tƌoisiğŵe PeƌsoŶŶe, l’ESPRIT… l’ESPRIT SAINT Ƌui vieŶt Ŷous iŶviteƌ à pouƌsuivƌe 
le pƌojet du PÈRE ƌĠvĠlĠ paƌ le FILS…  
Au bout de cette longue catéchèse liturgique (40 jours de Carême et 50 jours 
du Temps pascal), la Solennité de la Sainte Trinité vient comme récapituler 
l’appel du PERE à la ĐoŶveƌsioŶ, le doŶ du FILS daŶs sa PâƋue et la PeŶteĐôte de 
l’ESPRIT Ƌui vieŶt doŶŶeƌ vie à l’Eglise et à ĐhaƋue ďaptisĠ… Du PÈRE à l’ESPRIT 
eŶ passaŶt paƌ le FILS… Pğƌe, Fils et Espƌit SaiŶt… Ƌue Ŷous ĐĠlĠďƌons ensemble 
ce dimanche, solennité de la SaiŶte TRINITE…  
Bon dimanche à tous et… ďoŶ « Doudou » à nos amis Montois (heureux 

souveŶiƌ…Ϳ ! 
Doyen Patrick Willocq 

-------------- 
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